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Le passé éclaire l’avenir…
et si c’était vrai ?

« Au commencement était l’agri-
culture… ». Dois-je pour
« commencer » m’en excuser ?
Au risque de laisser croire que je ne
sais pas penser autrement, je me per-
mets, malgré tout, d’en rajouter une
couche parce que, primo l’heure est
grave, et secundo, si chacun se regarde
dans la glace, en allant chercher plus
ou moins loin, il trouvera dans ses
aïeux, un paysan. Alors,… banco.

Labourage et pâturage furent les deux
mamelles de la France. A tel point que
tous les dimanches, chaque citoyen
devait pouvoir prétendre à la poule au
pot (le bon Roi Henri IV). Dans les an-
nées 60, Sico Mansholt (un batave)
lança le Plan Européen du Développe-
ment Agricole en Europe, un peu
comme le Plan Marshall… Pisani en fut
la cheville ouvrière française. Un peu
plus tard, notre bon Président Giscard
découvrit les vertus du pétrole vert.
C’était il y a bientôt 40 ans… Encore un
anniversaire !
Mais depuis tout cela, relayés par les
écolos de service ou encore par les
photographes en hélicoptère donneurs
de leçons, (réchauffement oblige !)
sont passés par là … Produire devient
un gros mot !
Et pourtant nous voulons une agri-
culture raisonnée et durable.
Comment faire ? Raisonnée pour être dura-
ble, ce fut toujours le cas, à coup sûr !

Parlons-en.
Nos technocrates, intelligents peut-
être, intellectuels sans doute, ignares
certainement au vu du résultat, conti-
nuent à penser pour nous et nous pon-
dent des règlementations à géométrie
variable.
Cela suffit-il à penser qu’ils ne sont pas
imbéciles ? En tout cas, même s’ils
changent d’avis, il est bien difficile de
les suivre et surtout d’anticiper : le
vrai problème aujourd’hui…
Quant aux écolos, boostés par leurs
performances électorales, en passant
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par une nécessaire décroissance, ils
croient le grand soir prochain.
Et pendant ce temps, la démographie
mondiale galope.
Le problème est récurrent : de plus en
plus de personnes, dans notre pays, en
Europe et surtout, dans le reste du
monde, manquent de nourriture.
Hier, les stocks de la PAC (qui va deve-
nir PAATC : politique alimentaire, agri-
cole et territoriale commune), ser-
vaient de réservoir pour l’aide alimen-
taire.
Aujourd’hui, certains, et non des moin-
dres, voudraient tout ramener à l’agri-
culture bio.
C’est assurément aggraver le problème
et peut-être en créer d’autres
(qualité, équilibre alimentaire…).
Aussi, rabaissons tout de suite nos pré-
tentions, en restant égoïstes, conten-
tons-nous de veiller à notre indépen-
dance alimentaire .
Car, à vouloir tout exagérer, le balan-
cier risque de nous revenir en boome-
rang.
Va-t-on assister à une alimentation à
deux vitesses ? En un mot, où va l’agri-
culture ? 2% de la population mondiale.
Et si la réponse à toutes ces questions
était entre les mains du consommateur
ou plutôt du « consomm’acteur », nou-
velle version du client ?
A chacun d’en penser ce qu’il veut
mais pensons-y avant qu’il ne soit trop
tard !... Tout le monde est concerné :
à bon entendeur, salut !
Ah j’oubliais pour finir, merci de médi-
ter au problème suivant : 1 mois en mai-
son de retraite = 1 ha de terre vendéenne.
Et si l’évolution de l’agriculture était
encore responsable de cette catastro-
phe ?
Quelque part oui… , malheureusement
(espérance de vie en évolution perma-
nente).
Arrêtons là, il y aurait trop à en dire.
De quoi provoquer un débat mais cela
intéresse t’il quelqu’un en dehors des
paysans fiers de leur métier…
D’ailleurs, autre question : sont-ils si
nombreux ?
En conclusion, laissons le mot de la fin
(faim ?) à Maurice BLONDEL :
« L’avenir ne se prévoit pas, il se

prépare ».
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Il y a toute les différences du monde entre
traiter les gens de manière égale et tenter
de les rendre égaux.
La première est une condition pour une
société libre alors que la seconde n'est
qu'une nouvelle forme de servitude.
[Friedrich August von Hayek]





Une jeune irakienne reçoit le
don de la vue

Alors en mission en Irak avec l'ar-
mée américaine, le sergent John
Kempen remarque Zahraa, une fil-
lette qui ne voit pas les bonbons
qu'il lance aux enfants. Il décide de
l'emmener consulter son médecin,
puis prend contact avec des méde-
cins irakiens qui déclarent ne rien
pouvoir faire pour la fillette. Le
père de Zahraa lui raconte que,
depuis sa naissance, elle souffre
des yeux et que tous les médecins
de la région se contentent de lui
administrer des gouttes qui n'ont
que très peu d'effet.
Lieu: Crandon, Wisconsin, États-
Unis
Les Lions entrent en jeu
Ne sachant pas vers qui d'autre se
tourner, Kempen fait appel aux
Lions, connus pour leurs actions
contre la cécité évitable partout
dans le monde.
Sa mère, habitante du Wisconsin,
contacte le Lions club local, qui
s'associe alors aux Lions du Wis-
consin, au Lions Clubs International
et aux Lions de Jordanie pour orga-
niser le voyage de Zahraa vers les
États-Unis, où elle doit examinée à
la clinique ophtalmologique du Wis-
consin.

Les Lions en Action (site Lions)Apéritif du jeudi 8 avril

En ce jeudi 8 avril, Geneviève et
Jean recevaient 17 lions. Les points
à aborder au cours de cette soirée
étaient riches et nombreux :

Soirée anniversaire :
Voir l’édito de notre président dans
la lettre du mois d'avril
Les échanges furent animés, trans-
parents et constructifs.

Dîner interclubs à Pouzauges
Ce sera mardi 13 avril, Jean-Yves
Glumineau et Jean-Yves Picot repré-
senteront notre club.

Soirée point presse action des
Lions club de Vendée après la ca-
tastrophe Xynthia

Réunion à l'hôtel Mercure de La Ro-
che sur Yon le mercredi 14 avril.
L'ensemble des clubs de Vendée se-
ront réunis pour présenter à la
presse l'action commune menée par
nos clubs.
Remise d'un chèque représentatif de
l'ensemble des dons collectés.
Le montant des dons sera réparti à
part égale entre la ville de L’Aiguil-
lon sur Mer et La Faute sur Mer.
L'utilisation des fonds sera confiée
au CCAS locaux.
Jean-Yves Glumineau, Jean-Yves
Picot et Vincent JAUNET représente-
ront notre club lors de cette soirée.

Organisation de la distribution de
notre plaquette

Notre plaquette constitue un formi-
dable outil de promotion de nos ac-
tions, de nos valeurs au sein de la
cité.
Mille plaquettes ont été éditées.
Notre investissement pour l'élabo-
rer, pour la financer a été impor-
tant.
Unanimement, chacun d'entre nous
s'accorde à dire qu'elle reflète avec
brio le sens de nos valeurs, la perti-
nence de notre action.
Nos annonceurs ont bien entendu un
rôle fondamental. Il nous appartient
de leur marquée notre reconnais-
sance.
Notre cité doit nous connaître, nous
reconnaître.
C'est dans ce sens que Bernard a
planifié méthodiquement cette an-
née la distribution. Une grande ma-
jorité d'entre nous est responsable
d'un secteur géographique particu-
lier.

Participation au Congrès de Prin-
temps et week-end anniversaire de
notre club

Le diagnostic tombe : Zahraa doit
subir une double greffe de cornée.
Les Lions présentent la situation à
la banque des yeux Lions du Wis-
consin et à l'hôpital Aspirus Wausau,
qui décident de faire don des cor-
nées et d'opérer l'enfant gratuite-
ment.
Opération réussie : Zahraa bénéfi-
cie d'une greffe de cornée dans
chaque œil.
Résultat
« Lorsque Zahraa est arrivée aux
États-Unis, elle pouvait à peine dis-
tinguer le grand E du tableau opto-
métrique.
Aujourd'hui, elle voit la quatrième
ligne et sa vision continue de s'amé-
liorer au fur et à mesure que le
gonflement des tissus de la cornée
diminue », rapporte le docteur Ke-
vin Flaherty, qui a opéré la fillette
gratuitement.
Suite aux opérations, la vue de Za-
hraa a rapidement commencé à
s'améliorer. Après deux mois envi-
ron aux États-Unis, Zahraa est ren-
trée dans son pays où elle peut en-
fin fréquenter la même école que
les autres enfants. « Elle va aller à
l'école, jouer avec les autres en-
fants, marcher dans la rue ... c'est
un miracle », confie Bushra, sa
grand-mère.
Anecdotes
Ce projet a été largement repris
par les médias américains et a fait
l'objet de reportages dans les émis-
sions « Good Morning America » et «
ABC World News ».
En remerciement de sa générosité
et de son action, le sergent Kempen
a été décoré de l'Ordre internatio-
nal du Lion par Al Brandel, prési-
dent du Lions Clubs International.

ANNIVERSAIRES DE MAI

Jean Louis POUVREAU, le 21 mai 1964

Michel BERRANGER, le 25 mai 1951

Frédéric GUIOT, le 27 mai 1965

Malgré un programme annoncé bien
en amont, au final peu de partici-
pants au rendez-vous. Seuls notre
président et notre vice-président
représenteront notre club à SAIN-
TES.

Avancées de nos projets de recru-
tement
Les débats de poursuivent autour de
deux candidats.

Soirée annuelle

Première projection de résultat éta-
blie à 2 300 €, résultat auquel il faut
rajouter 1.863 € liés à la tombola,
1.088 € au titre de dons collectés,
60 € de bouteilles de Vouvray ven-
dues

Plaquette
Le résultat net devrait approcher les
19 000 €.
120 engagements ont été recensés,
quelques règlements restent à ré-
ceptionner (17).
Autour de mets excellentissimes et
de breuvages charentais détonants,
Geneviève et Jo nous ont réservés
un accueil chaleureux.
Merci à tous les deux et à l'ensemble
des présents. V.J.





Caricatures, sources : Yahoo Deligne

Lions Clubs : 30 000 €
pour les sinistrés de Xynthia

(Ouest France du 16 avril)

Les dix clubs vendéens se sont réunis
à La Roche mercredi pour faire un
don de 30.000 € aux victimes de
Xynthia.

Cette aide, mise à la disposition des
centres communaux d'action sociale
de L'Aiguillon et de La Faute, sera
reversée aux familles les plus dému-
nies en résidence principale.
Après avoir apporté dans un premier
temps une aide matérielle (produits
d'entretien, meubles etc.), les Lions
vendéens se sont mobilisés et ont
organisé différentes manifestations
pour soutenir financièrement les
sinistrés.

Sauvetage de la Grèce

Soirée Statutaire du 22 avril

Nous étions 18 Lions présents à notre
rendez-vous mensuel à La Bretonnière.
Le Président est intervenu sur les su-
jets du moment :

En premier lieu la santé de notre
ami Jacques Mothais, qui après
deux hospitalisations consécutives
est rentré chez lui ce même jour,
et est maintenant en convales-
cence. Souhaitons-lui un rétablisse-
ment total et rapide.

Réunion interclubs du mardi 13
avril à Pouzauges. Notre club était
représenté par notre président et
son vice-président. Soirée d’échan-
ges agréables et conviviale. Pré-
sence de l’ensemble des clubs de la
zone à l’exception du club de St.
Gilles.

Remise de dons aux sinistrés de
« XYNTHIA » le mercredi 14 avril.
Notre club était représenté par
notre président, notre vice-
président ainsi que notre secré-
taire. L’ensemble des 10 clubs de
Vendée était aussi représenté.

(voir l’article ci-dessus)

La soirée était présidée par Landry
Gillement (Président de la zone 1
et membre du club de La Roche sur
Yon) , Michel Bernard (Président du
club de La Roche sur Yon) et Paul
Labarbe (Président du club de Tal-
mont-Jard-La Tranche)
Une remise de chèque à hauteur de
30.000 € a été officialisée avec in-
tervention de la presse (Ouest-
France).
Parallèlement, notre club a remis

officiellement notre participation
de 4.000 €.
Il a été décidé de répartir les fonds
à parts égales entre la commune de
La Faute sur Mer et l’Aiguillon sur
mer.
La gestion des fonds sera réalisée
par l’intermédiaire des CCAS locaux
Des fonds supplémentaires sont
attendus via La Fondation des Lions
Clubs de France et via l’ensemble
des clubs au niveau national.

La soirée s’est conclue autour d’un
verre (s) de l’amitié et d’un dîner
avec plusieurs de nos amis des clubs
des Herbiers et de La Roche sur Yon.

Soirée de Formation/Information des
membres du futur Bureau (Chef du
Protocole et Secrétaire) le mercredi
21 avril
Jean-Louis Pouvreau (futur vice-
p ré s i dent ) e t V in cen t Jaunet
(secrétaire et futur) représentaient le
club.
Joël GARNIER (membre club Niort
Doyen, Past-gouverneur assurait l’ani-
mation.
Une dizaine de lions était réunie. Inter-
vention de qualité, très interactive.

Dispositif fiscal

Notre trésorier Bernard GOURMAUD
nous a fait état des avancées concer-
nant la réception des reçus fiscaux
dans le cadre des participations finan-
cières de nos annonceurs.
Un rappel : aucune facture ne sera
établie.
Les participations financières collec-
tées pour la plaquette sont des dons
(pas de notion de tva), à défaut aucun
avantage fiscal ne peut être généré.
A charge de chaque membre qui suit
ses annonceurs de diffuser les reçus
réceptionnés.

Distribution de la Plaquette

Le processus de distribution présenté à
notre soirée apéritif chez Jo Pichodo a
été initié.
Bernard a organisé son déroulement
(répartition par zone géographique,
par secteurs d’activité…).
Poursuivons cette action de communi-
cation collective importante pour la
promotion de notre club, de nos va-
leurs.
Notre support est attrayant, valorisant.
Les retours sont excellents.

Remise de Chèques à l’Association
Martial Caillaud le mardi 27 avril
11H30.
Plusieurs membres de notre club seront
présents. L’événement aura lieu au
siège social du Groupe VM à l’Herber-
gement.

A noter :

Fin de la Collecte de lunette au 30
avril.

Visite de Club à St. Gilles-Croix-de-

Vie le vendredi 28 mai V.J.

A MEDITER ……..

Mandeville prétend que les abeilles ne
peuvent vivre à l’aise dans une grande et
puissante ruche, sans beaucoup de vices.

Nul royaume, nul État, dit-il, ne peu-
vent fleurir sans vices.

Otez la vanité aux grandes dames, plus
de belles manufactures de soie, plus
d’ouvriers ni d’ouvrières en mille gen-
res; une grande partie de la nation est
réduite à la mendicité.

Otez aux négociants l’avarice, les flot-
tes anglaises seront anéanties.

Dépouillez les artistes de l’envie, l’é-
mulation cesse; on retombe dans l’i-
gnorance et dans la grossière-
té. » (Voltaire)





On lave plus blanc que blanc !... (Texte et images fournis par Jo Pichodo)

Noé et les Normes,

ou les faits et méfaits

de l’administration

En 2010 après Jésus-Christ, Dieu vi-

site Noé et lui dit :

« Une fois encore, la terre est deve-
nue invivable et surpeuplée. Cons-
truis une arche et rassemble un cou-
ple de chaque être vivant, ainsi que
quelques bons humains. Dans six
mois j'envoie la pluie durant qua-
rante jours et quarante nuits et je

détruis tout ! ».

Six mois plus tard, Dieu retourne vi-
siter Noé et ne voit qu'une ébauche
de construction navale. « Mais, Noé,
tu n'as pratiquement rien fait ! De-

main, il commence à pleuvoir! »

«Pardonne-moi, Tout-Puissant, j'ai
fait mon possible mais les temps ont
changé. J'ai essayé de bâtir l'arche
mais il faut un permis de construire
et l'inspecteur me fait des ennuis au
sujet du système d'alarme anti-
incendie. Mes voisins ont créé une
association parce que la construction
de l'échafaudage dans ma cour viole
le règlement de copropriété et obs-
true leur vue. J'ai dû recourir à un
conciliateur pour arriver à un ac-

cord.

Mais le service de l'urbanisme m'a
obligé à réaliser une étude de faisa-
bilité et à déposer un mémoire sur
les coûts des travaux nécessaires
pour transporter l'arche jusqu'à la

mer.

Pas moyen de leur faire comprendre
que la mer allait venir jusqu'à nous.

Ils ont refusé de me croire.

La coupe du bois pour la construc-
tion navale s'est heurtée aux multi-
ples associations de protection de
l'environnement sous le triple motif
que je contribuais à la déforestation,
que mon autorisation donnée par les
Eaux et forêts n'avait pas de valeur
aux yeux du ministère de l'Environne-
ment et que cela détruisait l'habitat

de plusieurs espèces animales.

J'ai pourtant expliqué qu'il s'agissait
au contraire de préserver ces espè-

ces mais rien n'y a fait.

J'avais à peine commencé à rassem-
bler les couples d'animaux que la SPA
et le WWF me sont tombés sur le dos
pour acte de cruauté envers les ani-
maux puisque je les soustrayais
contre leur gré à leur milieu naturel
et les enfermais dans des pièces trop

exiguës.

Ensuite, l'agence gouvernementale
pour le développement durable a
exigé une étude d'impact sur l'envi-
ronnement de ce fameux Déluge.
Dans le même temps, je me débat-
tais avec le ministère du Travail, qui
me reprochait de violer la législation
en utilisant des travailleurs bénévo-

les.

Je les avais embauchés car le syndi-
cat m'avait interdit d'employer mes
propres fils, disant que je devais em-
baucher des travailleurs hautement
qualifiés et, dans tous les cas, syndi-

qués.

Enfin, le fisc a saisi tous mes avoirs,

prétextant que je me préparais à fuir
illégalement le pays, tandis que les
douanes menaçaient de m'assigner
devant las tribunaux pour tentative
de franchissement de frontière en
possession d'espèces protégées ou

reconnues dangereuses.

Aussi, pardonne-moi, Tout-Puissant,
mais j'ai manqué de persévérance et

j'ai abandonné le projet.»

Aussitôt, les nuages se sont dissi-

pes, un arc-en-ciel est apparu et le

soleil a brillé. « Mais tu renonces à

détruire le monde? » demande

Noé. « Inutile, répondit Dieu, l'Ad-

ministration s'en charge ! »

Les textes et l’image m’ont été

transmis par Jo Pichodo, je trouve

pour ma part que cette « fable »

met bien en exergue les défauts de

cette société qui veut absolument

« faire notre bonheur malgré

nous ! » En nous imposant depuis

quelques années « sa bien-

pensance » qui dégouline… de par-

tout ainsi que son « Principe de Pré-

caution » excessif.

Cette nouvelle morale, et ce n’est

pas le moindre des paradoxes, nous

est imposée par les mêmes (ou leurs

disciples) qui dans leur jeunesse

nous disaient qu’il était interdit

d’interdire ! M.C.





À son retour, les deux premiers ser-
viteurs ont doublé la mise - et le
maître les félicite également -, mais
le dernier, au lieu de faire fructifier
son talent, l'a enterré et le rend in-
tact au seigneur... qui l'insulte et le
chasse !
Cette parabole marque une véritable
révolution sur le plan éthique.
Elle signifie que la valeur morale
d'un être ne dépend pas, comme
dans l'univers aristocratique, des
dons naturels qu'il a reçus de nais-
sance, mais de ce qu'il en fait, pas
de sa nature, mais de son travail.
De là le fait que les moines seront
les premiers, dans les classes supé-
rieures et cultivées d'Europe, à tra-
vailler de leurs mains - ce qui nous
vaudra de délicieuses inventions :
entre autres, le champagne, la Char-
treuse, la Bénédictine, le Cointreau,
le confit d'oie…

Pour l'essentiel, la méritocratie ré-
publicaine ne fera que poursuivre,
en le sécularisant, l'idéal chrétien.
Comme le moine, le hussard de la
république valorise l'effort, sanc-
tionné par bons points et bonnets
d'âne ainsi que par la canonique for-
mule « Peut mieux faire ! ».
Cette dernière signe la fin de la logi-
que aristocratique : elle prise moins
les aptitudes héritées que la qualité
du travail fourni par les élèves, leur
capacité à s'élever pour atteindre la
norme, tout à la fois idéale et col-
lective, incarnée par les program-
mes.

Dans les années 1970, toute la « ré-
novation scolaire » tend à abandon-
ner la pédagogie du travail au profit
de celle du jeu ou, comme disent
alors les « pédagos », de « l'éveil ».

C'est l'époque où l'on parle de la «
fin du travail » et de la civilisation
des loisirs.
Les 35 heures furent encore déci-
dées dans cette optique.
Le mot clé n'est plus le devoir, en-
core moins le mérite ou l'effort,
mais « l'authenticité ».
L'essentiel, en effet, n'est plus de se
confronter à des normes transcen-
dantes, collectives et supérieures à
l'individu, mais au contraire de par-
venir à l'épanouissement de soi.

« BE YOURSELF », (« ÊTRE ») tel est
désormais le seul impératif qui
vaille, et ce n'est nul hasard si, de-
puis une trentaine d'années mainte-
nant, on a vu dans les pays occiden-
taux se multiplier les techniques

«J'avais demandé un emploi,
pas un travail ! »

Luc Ferry (Le figaro du 15 avril)

Ainsi s’exprimait un collaborateur
de Luc Ferry quand il était minis-
tre….
Celui-ci nous donne son point de
vue à propos de la valeur travail que
répandent beaucoup de ceux qui
font l’opinion, c'est-à-dire : les mé-
dias et les intellectuels..
Pas tous puisque Luc Ferry est in-
contestablement un intellectuel qui
combat cette hérésie ! Pour ce
faire, il nous rappelle les origines
du travail et son cheminement à
travers le temps en Occident. Il re-
connaît, lui qui se dit non croyant,
l’influence du Christianisme sur ce
sujet.
Je partage complètement ce point

de vue, c’est pourquoi je vous pro-
pose (si ce n’est déjà fait) de le lire
ci-dessous. M.C.

Au regard des ca-
pacités de travail
qui sont aujour-
d'hui celles des
Indiens ou des Chi-
nois, nous ne tra-
vaillons plus assez
pour être compéti-
tifs.
Ne serait-ce pas là

la racine de tous nos maux ?

Comme en témoignent nos 35 heures
autant que nos débats surréalistes
sur ces retraites que l’on veut tou-
cher mais pas financer, nous sommes
entrés dans une civilisation du déclin
du travail.

Notre vieille Europe aura connu à
cet égard trois grandes époques.
Rappelons-les, elles en valent la
peine.
De l'Antiquité jusqu'à la Révolution
française, l'aristocrate s'est d'abord
défini comme celui qui ne travaille
pas.
Il joue, médite, fait la guerre, ri-
paille et chasse, mais jamais il ne
travaille. Il a des esclaves ou des
serfs pour cela.

La première valorisation du travail
vient du christianisme, comme en
témoigne la fameuse parabole des
talents : avant un long voyage, un
maître confie à chacun de ses trois
serviteurs une somme d'argent.
Il donne cinq talents (pièces de mon-
naie qui symbolisent aussi les dons
naturels) au premier, deux au se-
cond et un seul au dernier.

censées permettre de réaliser cet
objectif sur le plan physique et psy-
chique.

Victoire du jogging et des psychothé-
rapies en tous genres, pour être «
bien dans sa peau et dans sa tête »,
avec deux conséquence massives
dont on ne cesse de percevoir les
effets en profondeur : d'un côté le
rejet de toute forme d'autorité au
profit de l'hédonisme et du ludique,
de l'autre le culte de la différence
propre à un individualisme qui re-
jette le souci du collectif.

Si le but est d'être soi, et non de se
conformer à des normes extérieures,
alors, en effet, toute normativité est
vouée à n'apparaître que comme une
forme plus ou moins insidieuse d'«
aliénation ».
Et si chacun possède un droit im-
prescriptible à « être lui-même », il
faut cultiver les singularités, quelles
qu'elles soient.
Voilà pourquoi la rénovation péda­
gogique, dans le sillage de Mai 68,
fera de la critique de l'aliénation son
principal mot d'ordre.
Conséquence nos enfants recher-
chent davantage une rémunération
qu'une occupation utile à la cité.

Comme me le disait un jour, avec
le sourire, un jeune membre de
mon cabinet, effaré par la quantité
de travail qu'impliquaient ses mis-
sions au ministère :
« J'avais demandé un emploi, pas
un travail I »
Aujourd'hui, c'est la France en-

tière qui est à son image, l'humour

A chaque minute nous sommes
écrasés par l'idée et la sensa-
tion du temps.
Et il n'y a que deux moyens
pour échapper à ce cauchemar :
le plaisir et le travail.
Le plaisir nous use. Le travail
nous fortifie. Choisissons.

[Charles Baudelaire]





C'ÉTAIT IL Y A "100 ANS", EN MAI 1910

La nature à chaque instant

s'occupe de votre bien-être.
Elle n'a pas d'autre fin. Ne lui
résistez pas.
[ Henry David Thoreau ]

Dieu a dit aux hommes de se

débrouiller, et c'est ce que les
professeurs de philosophie
appellent liberté.
[ Robert Brasillach ]

L'amour, c'est comme le po-

tage : les premières cuillerées
sont trop chaudes, les derniè-
res sont trop froides.
[ Jeanne Moreau ]

La superstition est l'art de se

mettre en règle avec les coïn-
cidences.
[ Jean Cocteau ]

Deux faiblesses qui s'appuient

l'une à l'autre créent une
force. Voilà pourquoi la moitié
du monde, en s'appuyant
contre l'autre moitié, se raffermit.
[ Léonard de Vinci ]

Les voyages, ça sert surtout à

embêter les autres une fois
qu'on est revenu !
[ Sacha Guitry ]

LES CITATIONS DU MOIS

1er. France : la CGT annule son mee-
ting, le gouvernement ayant mobilisé
20 000 soldats.

3. Le Japon se mobilise pour préparer
l'annexion de la Corée.

6. Un tremblement de terre à Cartago,
au Costa Rica, provoque la mort de 500
personnes.

8. Les élections législatives françaises
marquent une stabilité de l'électorat.
Les socialistes progressent et les radi-
caux se maintiennent. La coalition
gouvernementale obtient 370 sièges sur
597.

9. L'Assemblée nationale de Crète de-
mande le rattachement de l'île à la
Grèce.

15. Etat d'urgence pour le centenaire
de l'Argentine.

17. La Russie se charge de financer la
moitié de la construction du port serbe
sur le Danube, près des Portes de Fer.

18. Ouverture à Paris de la conférence
internationale sur la navigation aé-
rienne.

19. Lors de son passage, la comète de
Halley, annoncée à grands fracas, reste
invisible. -->

20. Danemark : les socialistes obtien-
nent la majorité aux élections législati-
ves.

20. Les USA interviennent militaire-
ment au Nicaragua.

25. Les troupes françaises occupent le
sud du Maroc.

26. Vatican : l'encyclique publiée à la
mémoire de Charles Borromée qualifie
la Réforme de «rébellion et de perver-
sion de la foi ».

27. Au large de Calais, les 28 sous-
mariniers du «Pluviose» périssent dans
une collision avec un vapeur.

DECES
6. Edouard VII, roi d'Angleterre

(*9.11.1841).--->
22. Jules Renard, écrivain français (*

22.2.1864).
27. Robert Koch, médecin

allemand (* 11.12.1843).

Les secours s’organisent, un scaphan-
drier descend, et aux coups portés sur
la coque, aucune réponse. Il faut se
rendre à l'évidence, aucun survivant. Le
renflouement du submersible, opéré
grâce à du matériel venu de Cherbourg,
et grâce à la gabare La Girafe qui ten-
tera d’élinguer le sous-marin à l’aide
de huit chaînes, mais huit jours après
une chaîne seulement est installée.
Le travail pénible est confié au garde-
côtes cuirassé Bouvines de 6 798 ton-
neaux et 260 hommes d’équipage, qui
doté d’un matériel adapté à cette tâ-
che, arrivera à bout de ces travaux.
Le 5 juin alors qu’on commence à espé-
rer le renflouement du sous-marin, une
voie d’eau sur une ferrure renvoie le
Pluviôse au fond de l’océan. Le 10 juin,
l’épave du submersible entre finale-
ment au port de Calais après de multi-
ples péripéties, tiré par trois remor-
queurs, le Mouton, le Nord et le Calai-
sien.
Le 19 juin, le médecin-major Henry
Savidan muni d’une combinaison et
d’un masque, aidé des sous-mariniers
du Ventôse, va extraire un à un avec
beaucoup de courage les cadavres du
sous-marin, et participer à leur identifi-
cation. Il sera d'ailleurs fait chevalier
e la Légion d'honneur pour cet acte de
courage et d'abnégation, le jour des
funérailles nationales des victimes, par
le président de la République Armand
Fallières en personne.

Evènements aéronautiques
de mai 1910

7 mai : L'entreprise Antoinette
construit un simulateur à l'école de
l'air de Mourmelon pour entraîner
les pilotes au pilotage des mono-
plans Antoinette.
18 mai : Des discussions interna-

tionales sont ouvertes à Paris pour
créer une base légale aux vols in-
ternationaux.
21 mai : Le français Jacques de

Lesseps gagne 12 500 francs pour
avoir fait un vol de 37 minutes en-
tre Calais et le Royaume-Uni. Ce
prix est complété par la prime de
100 £ offerte par le Daily Mail pour

le second vol au dessus de la Man-
che.
24 mai : Le prince Charles de Rou-

manie devient le premier passager
d'avion de sang royal à bord d'un
Farman piloté par Mr Osmontat à
Bucarest.
25 mai : Les frères Wright volent

ensemble pour la première fois
ensemble à Dayton en Ohio.
27 mai : Le pilote italien Ugo Ta-

bachi effectue le premier vol d'es-
sai du monoplan Caproni Ca1 cons-
truit par Gianni Caproni.

Naufrage du Sous marin « Pluviôse »

Les vues sont extraites des édi-
tions des dimanches 5 et 12 juin
1910 du journal "Le petit Parisien"

Le 26 mai 1910 à 13 heures 36, les deux
sous-marins de la même série Pluviôse
et Ventôse se livrent à des exercices de
plongée au large de Calais où ils sont
basés tous les deux.
Parmi les vingt-sept hommes dont trois
officiers, le capitaine de frégate Prat,
commandant la base sous-marine de
Calais se trouve à bord du Pluviôse, sur
invitation du commandant Callot, pour
assister à des manœuvres de torpillage.

Le sous-marin commence à faire surface
lorsque le paquebot Pas-de-Calais l’at-
teint à l’arrière et éventre les caisses à
eau et les réservoirs de naphte ; la coque
déchirée, l’eau s’engouffre très rapide-
ment, faisant basculer le submersible.
Le port de Calais immédiatement alerté,
le commandant du paquebot, Salomon,
fait descendre une baleinière pour passer
une aussière sous le sous-marin afin de
le maintenir à la surface de l’eau. Les
appels restent vains, aucun signe de vie
à l’intérieur, et soudain le submersible
s’enfonce dans l’eau pour disparaître
dans les profondeurs de la mer.




